N LORENCE, 7225.
BONF/LS ET SON AMI
ALEXIS, MARCHANDS
DRAPIERS , AVEC LN BANQLIER.

Tts AFFAIRES
MARCHENT BIEN, {[op
BONFILS ! i

il =

i |4 s
-.;.r-‘“u”' ELU"JJ“I i QUE FAITES-VOUS,

JE NE ME PLAING | DE TOUS CES FLDR{N'B

~| PAS ET JF POURRA| |PONTONDIT QUu'lLS

BIENTOT YOUS REM- | PEBORDENT PE
LBDURSEEL&KGEMT VOS5 COFFRES 2

QUE JE VOUS Al
EMPRUNTE




1EN DONNE T,
ALISS] A L'E -

NOTRE SEIGMNEUR
GLISE ET AUX EXIGE _PLUS

PALVRES ! :
N’EST-CE PAS | PEUTETRE ...

SUFFISANT ? H“

| MAIS CET ARGENT, ALEXIS |
5ERT A LA PROSPE RITE DE
NOTRE VILLE ! JE LE
PRETE A DE5 GEN5 ENTRE -
PRENANTS, COMME VoUs /

ZERAIS-TU UN ADEPTE DE ) *~ :
FRANGOIS ET DE DOMINIQUE
QUI ETAIENT DANS NOTRE

VILLE ILY A QUELQUES =

-

‘ama EN CETTE ANNEE : :
| CETTE PAUNREN OU FRANCOIS ET DOMINIQUE PASSERENT A FLORENCE ...

P4 TE DONT IL5
Blrcuafls T _m' LES MOINES, ELX ,
. Sl E . TRAVAILLENT / MalS
LES METS Dans | || MENDIER 50N PAIN |
L’ ENTREPOT . ! JETROUNE QUE

N

ﬁ_ 1Al VOS5 = ||| = ':". ™ C'EST DfﬁRADhNT g
i MARCHAN D1 $¢§ [ < REHTY B U =0
E.t_i HGNS‘!EUE - ‘ |5 :.I ml I:I | i' = . . : :




UNE NOUVELLE MANIERE D'ETRE CHRETIEN

FRANCOIS ET DOMINIQUE ONT |NVENTE
ILS SONT VRAIMENT FIDELES A L' EVANGILE |

" LN

Y ; ET CELA,MEME | 1E DETESTH
\" A//| oFs LAiCs PEVENT|  LES

N\ ' | LE FAIRE. NOVATEURS /

1 A FAIRE .

EXCUSEZ -
Mol , ] Al

[ ET VIVRE EN COMMUNAUTE )

FRATERNELLEMENT, N'EST-(CE

PAS UN BEL IDEAL 2 )

A CETTE EPOQUE, OF NOMBREUY
CHRETIENS CHERCHENT 4
VIVRE LELR FOI D'UNE M4 -
NIERE PLUS AUTHENTIQUE .
FRANCOIS D'ASSISE ET
DOMINIQUE , FONDUTELRS
DES FRANCISCAINS £T
DES DOMINICAINS ¢ DELLY
ORDRES MENDIUNTS)
ATTIRENT DE NOMBRELX
DISCIPIES |

MA/§ DANS CETTE
FECHERCHE PUNE
VIE SPIRITUELLE
PLUS VRAIE, CERTANS
SEGARENT. CE SONT
LES HERETIRUES. ..

JESUS N'AS PAS PU
PRENDRE (ORPS ! ZAR
LE CORPS, EST LE FRUIT
DU PECHE / NON/ JESUS
A FAIT SEMBLANT D'ETRE|
HOMME | :

COMMENT PEUT-ON
AFFIRMER DE TELLES
BETISES /

¢ EsT UN
CATHARE®,

A [FY

GUEL MALHEUR ! LE 9ANG
VA ENCORE (OULER .

e ——t




EN CE DEBUT DU XTI <* 5, LES VILLES TTALIENNES SONT
DIRIGEES SOIT PAR DES GUELFES (PARTISANS DU PAPE),
SOIT PAR DES GIBELINS ( PARTISANS DE L EMPEREUR
ALLEMAND FREDERIC [7) ENTRE ELLES, C'E5T /4 GUERRE .
FLORENCE SERA TOUR A TOUR GUELFE ET GIBELINE . ..

EN 4222, CE SONT LES GUELFES

QU SONT AU PoUVoOIR .

— —— Al e e

| LE GROUPE DES FRERES LAICS DE 1 PENITENC
BONEILS ALEXIS ET BIENVENU EN FONT PARTIE
AINSI QUE D'AUTRES MARCHANDS DRAPIERS:
MANET, AMEDEE, HUGUES | SOSTHENE -

/" LE pAPE A ReconNu NoTee MouveMeNT [N e vous rapPELLE, Mes
NOUS SOMMES DONC PARFAITEMENT MBI  FRERES, QUE Nous DE-
DANS NOTRE DROIT —i il VoN5 ALLER QUOTI-
quanp Nous reru- /~ G By [HMNIRIN DIENNEMENT 4 LA
5DNS DE PORTER L & | fUll MessE, JEDNER ET
LE5 ARMES ET DE & | NISITER LES

MALADES .

FAIRE LA GUERRE./ Soe ;

- 'Q‘-—l’t.. ;

F

L .I_.. .d’".
(TU VIENS AVEC

ud Ry il [ \

MOI A L'HOPITA q LES SEPT AMIS AIMENT SE REUNIR POUR MEDITER L'EVANGILE.

& e 1 A———— T

SAN RO 2 | [ sésus oirh ses piscieies: |/

- “N'EMPORTER RIEN, NI 0k, N1 | il ==
T/ (% Ne pewx pas |fL

! ARGENT, NI BATON# ___
J/AI TROP A L
FAIRE .

==tV W T W




e

ON DIT RUE LES FLORENTINS SONT LES
PLUS INDEPENDANTS DES HOMMES | NOS
MARIS ET LEURS AMIS, EUX, 5DNT
CONTENTS D'ETRE ENSEMBLE i

e

15 JEONENT FREQUEMMENT... ILS SE RASSEMBLENT N | L£5 sEPT FonT EGdLENENT PARTIE DE L4
ALSS], PARFOIS, LES JOURS DE FETE. MOBT AUX | CONERERIE SAINTE MARIE DE FLORENCE
(7 "W [ sus Auy HUELFE‘-’*-’_] 04 Ll varie estnowe )

& : GIBELING ! 7 | MODELE . NOUS DENDNS

: : L'IMITER POUR MIELY

e Wl COMPRENDRE 50N FILS
ET MIEUX LE SERVIR

; ‘“1 \
g

7255

C'EST UN GRAND IDUR,
NOUS VENONS DE PE -
CLARER LA GUERRE &

A 51ENNE ET A ' S

-

e

D Sco ALLIES ¢

I\ — HAG zurﬂgqgm £RDYEZ-NOUS

| -VOUS | RUE LA GUERRE

| 1 ; CETIEETE ?  40IT UN BIEN ?
.

m& (' N
EEUL‘E: NOLI5 N'ARRIVERONS A RIEN .
HA15 51 NOUS DEMANDONS A LA VIERGE
D*INTERCEDER POLR NOUS AUPRES DU
SEIGNEUR NOUS 50MMES SURS

k D'OBTENIR 50N AIDE |

/a5 ous E1ES GUELFE ,

g" COMJE 10l NoLS DEVRIEZ
HEURELX /




&

Z1EN 50R /NOUS SOMMES \ | 4 AORENCE, LA RIVALITE ENTRE GUELFES ET GIBELINS E5T VIVE. . .

AUELFES J/ MAIS CE CLIMAT
DE HAINE @U! REGNE DANS
NOTRE CITE N'EST PAS E-DH /

.'iJ ' L
fmué CETIE VILLE DIVISEE, NOTRE AMITIE '
EST N DON DE DIEU .

|
|
| o ol
i
il IE
C’EST UNE HONTE/ MO, TE
~ SUI5 POUR L' EMPEREUR

ET 1'ESPERE GUE NOTRE
PART| TRIOMPHERA . *

=~

m‘l.]'s PENRIONS FQEHEE LN &E{:‘UPE. TD| ALEKJS ET%‘DETHE NE
POUIR NOUS AIDER ET NOUS ENCOURA - PRt 2 Eapite
FER MUTUELLEMENT A VIVRE L' EVAN - VoUs N'ETES

L

e, "i"s,_...:.L

L' IDEE DE HUG UEE
N EST PASMAUVAISE

5 A SERAIT POSSIBLE
GILE. POURQLIOL, MEME , NE FAS POLR VOUS 1
VIVRE ENSEMBLE 2

e,

o E}t WEN
'I:-[}M| e N'[Df

o ol 1 8 2 & _':i._J"':_'.‘h To
.. E L N

.Ij‘,_j,_. |’3.M{ L:‘E" ET
MOl AUSS | NoUs

‘.’:DHI‘*F tJPB |
HINT . (i ] s i
"Fs urm gioelin.

4

B
X

“MAIS IL FAUDRAIT
[REUSSIR & CONVAIN -




NOS ENFANTS SONT GRANDS, NOS AFFAIRES
VONT BIEN... ‘Al TOUJOURS EU BEAUCOUP
DE PLAISIR AWIWRE AVEC TO1.MAIS JE
ME DEMANDE 5| JE NE DEVRAIS PAS MEN-

| GAGER DANS UNE VIE PLUS EXIGEANTE
KEN[GEE,PLLIS CONFORME A LA PAUVRETE
= . _ EVANGELIQUE .

e

k MANIERE DE DONNER MA VIE . /

7~ MOl AUSSI, PARFOIS JE M/INTERROGE ...
DIEU M'INVITE PEUT-ETRE A UNE AUTRE

QUELQUE TEMPS PLUS TARD .
[rmus POURRIONS VENDRE NOS BIENS.

POURVOIR AUX BESOINS DE NOS ENFANTS.
ET DONNER LE RESTE AUX PAUVRES .

TE QUITTE POUR VIVRE EN

TU ACCEPTERAIS QUE JE L) 8
COMMUNAUTE ? \

[ ETTOI, TU ﬁ'
ACCEPTERAIS |
QUE JE TE

QUITTE 2

ET NOTRE DOT,VoUS

Y AVEZ SONGE ? ( Nous AVONS Y ET Tol \
_ __A TOUTPREVU, | FRANGOIS

| vous MAN - QUE PENSES =

| QUEREZ DE TU DE NOS |

RIEN . PROJETS 2 |




MAMAN VEUT ENTRER AU COUVENT.
| To1,TU VEUX \I\VRE AVEC TES AMIS
. T'AVOUE QUE J/AURAIS PF?EFEF?.
'QUE VOUS RESTIEZ ENSEMBLE ..
MAIS C’EST VOTRE nmsmm ;

” \JoUS FAISIEZ DETA
BEALICOUP POUR LES
PAUIVRES ET —zeam

oUl, MAIS
DANS CETTE VILLE
DECHIREE, JE CROIS :
@ UE NOUS DEVONS MONTRERSEEE
QUUNE VIE FRATERNELLE EST PO

CHEZ LES BIENVENU

OH /NON.NOUS JOULONS |
5IMPLEMENT NOUS REUNIR
POUR ACCOMPLIR ENSEMBLE
LA NOLONTE DE DIEU .

oUs ALLEZ
FONDER LN
ORDRE
RELIGIEUX ,
COMME
FRANGOIS

0o

COEUR/ DETOUTE SANIE ! Z

MAJS TOUT DE _

QUELQUES SEMAINES PLUS TARD . .. [ S '
- '

{ LN ¥ AURA 75 DE
| CHEF. NOUS 50MMES TS

NE CHERCHERA A DOMI-
MER LES AUTRES .

10

TE 5Al5 BIEN QU'IL FAUT E;&%ilgagm
AIMER DIEU 0 "
IME DE TOUT SON SADE COMME

TANT D AUTRES ?

TE NE PEUX M'OPPOSER A LA VOLONTE
DE DIEU. ET JEVEUX TON
BONHEUR, MON CHERI . .

 T'Al TOUIOURS
| 5U QUE JE POUVAIS |
| COMPTER $UR 01 .




JE VOU$ DESAPPROUVE TOTALEMENT! ON VERS 7240, LES SEPT MARCHANDS DRAPIERS
 N'ABANDONNE PAS DES AFFAIRES DE FIORENCE, 4 |'EXEMPLE DE MARIE |
D QUi HARCHEH‘E NOUS SOMMES i STENGAGENT AU SERVICE DES PLUS HUMBLES .

| SEPT A PRENDRE CETTE

/&Eﬂwmys A LA VIERGE | ELLE SERA NOTRE AVOLATE
D’INTERCEDER POUR NOUS | DEVANT LE SEIGNEUR ET
AUPRES DE SON FILS, | NOUS SERONS 5ES SER -

DECIGION /

= = \V/ITEURS,
I" .‘ I::'- 3 -.l‘i;.
: ,,.. i - T
51 TOUT LE MONDE \|
FAISA[T COMME VOUS = :
NOTRE BELLE CITE 5ERAIT s ~
BIENTOT EN RUINES ;

ET ILS VONT VIVRE A CAFAGGIO, N\
NON LOIN DE FLORENCE

ATl

LI Il*




G T
~ s’

CELA Nous |
| SUFFIRA [y
BIEN /

IJ‘.-'.ﬁ

12

¢~ PARLER DE LA PAUVRETE QUAND ON
EST RICHE, C’EST FACILE. MAIS LA
VIVRE ¢’EST AUTRE CHOSE !

ON EST

NOUS Y ARRIVERONS | /45 MENENT LA VIE DES PENITENTS .

PLUS FORT, TU | NOTRE JEDNE VOLONTAIRE NOUS RAP -

£ SAIS QUAND ON EST || PROCHE DE TOUS CEUX QI CHAQUE

ENSEMBLE. /| JOUR NE MANGENT PAS A LEUR FAIM.

1L5 VISITENT L£s Hopmauy . [k it

T'Al MAL AGI DURANT MA VIE
JE NVOUDRAIS QUE \JOU5 DEMAN -
DIEZ A DIEU PE M'ACCUEILLIR
MALGRE MES PECHES .

:x e )
g — (




/LS HONORENT LES EGLISES A= | - +
DEDIEES A MARIE . :

/L5 FREQUENTENT [£5
MONASTERES .

e

3
(] ¥ R g
Fooa g L AR
: m.__i— --#n-— ——
bl & =\4)
el =% =
Al " e /
7 o e i 9 G Ry 2

~ o i & ) ; ! > "
o— = B .';- 2 i % 4 : £

L"EGLISE ALRA TOUJOURS BESOIN - ".\,- Iy ; e
DES MOINES ET DE LEUR PRIERE, oy Si\ V7 : —
MAIS ELLE A AUSSI BESOIN D'HOM- A2 A [ L= —\ A

MES DISPONIBLES, LIBRES DE LEURS /1 / \ : == ¢ | |

MOUVEMENTS, POLIR — ‘ | = | 7

ANNONCER LA /= L {1 4 9 I
BONNE NOUVELLE / = @< A i i |'
I- 0 4 ||| G

Ay M

/" QUE PENSEZ - A

VOUS DES ORDRES | S et RS
MENDIANTS — \ T '
— z L'EGLISE DOIT EVOLUER. AP - )
S PROUVE BEAUCOUP L'OE UNRE
DE FRANGOIS ET DE DOMINIQUE

--- C'EST L'ESPRIT 2AINT QUI LES
AGUIDES . _ ]

MENDIER ,C'EST DON -
NER AUX AUTRES LA POSSI-
~\ | BILITE D'ETRE GENEREUY .
N ETCELUI QUI DONNE E5T
SOUVENT PLUS HFUREUX
\QUE CELL| QUI ReGOIT,..

13



ON PARLE BEAUCOUP DE V05 AMIS RE-

A\ FUGIES A CAFAGGIO
_ CE NE 5ONT PLUS MES
'l [ AMI5/LEURS IDEES NE SONT
S| 153 PAS LES MIENNES .

DE 7259 4 7250, FIORENCE EST GOUVERNEE PAR
LES &IBELINS . |

("\ous VOULEZ Y T4l DES AMIS
ME PRETER DE | PARTOUT ,MON-

L'ARGENT [ A SEIGNEUR !
MOI/UN GIBELIN/ N —\ S 7
N‘ETES-vous pas | @ ;i ' = === [\l
GUELFE 7 A 2
.l

_____

JE WOI5 QUE NOUS
POUVONS NOUS
ENTENDRE .

e b

r NOUS NE 90MMES PAS UN ORDRE
K
5»‘

LIGIEUX . ET NOTRE PETIT GROUPE

TEINDRA A LA MORT DU DERNIER
D'ENTRE NOU5. NOUS NE POUVONS
PAS VOIS RECEVOIR (OMME MEMBRE
DE NOTRE FRATERNITE . MAIS 5l
VOUS SOUHAITEZ PRIER QUEL -
RUES TEMPS ANEC NOUS .. - )

A CAFAGGIO, LES VISITES SONT
NOMBREUSES .

NOUS ESSAYONS SIMPLE -
MENT D'ETRE LES FIDELES

NOUS RECEVOIR DANS
VOTRE FRATERMNITE P

T4



EN 7244, PIERRE DE VERONE, PRECHE A
FLIORENCE CONTRE LES HERETIQUES .

/ CERTAINS PRETENDENT QUE MARIE NE )

PEUT ETRE LA MERE DE DIEU . 1L SONT

DANS L'ERREUR. JE5US N'A PAS FAIT
SEMBLANT D'ETRE UN HOMME IL A

PRI4 VIE DANS LE SEIN
D' UNE FEMME .

zWEa:.' £k E.I‘EC?UE ARDINGO .

J'AIMERAIS QUENVOUS ME
DISIEZ CE QUE NOUS PENSEZ DE
CETTE COMMUNAUTE DE
CAFAGGIO. 1A TOUTE (ONFIANCE
EN EUX. MAIS IL VALUT MIEUX
: ETEE PRUDEMNT. . .

PIERRE DEVERONE RESIDAIT NON LOIN DE CAFAGGIO .

ifﬁ SEPT VENAIENT 5E?HV£NT£ ENTENME

ETF?.E FIDELE A L'EVAN -
GILE CEST I ﬁBORD
ETFEE FIDELE

VOUs POURRIEZ
NOUS PONNER
QUELGLIES

CONSEILS |

NOUS SERIONS
HEUREUX GUE
Nous VENIEL
VI5ITER NOTRE
COMMUNAUTE .

EXCUSEZ-NOUS, MON PERE , MAIS
¢C'E5T JOUR DE PENITEH[.E. )

13



DISCRETEMENT , IL L2 OBSERVE .
; W

PRIER, C’ESTSE CONVERTIR,
CHANGER 50N COELIR, L' OUNRIR
A LA BONTE A LA PATIENCE,

AU RESPECT DE DIEU ET DES

~AUTRES . )

~ VOTRE VETEMENT POURRAIT RESSEMBLER
AU MIEN... MAIS JE PENSE QU IL DEVRAIT
ETRE 50MBRE EN 9IGNE D /HUMILITE ET EN

. SOLVENIR DE LA SOUFFRANCE

= DE MARIE QUAND JESUS
—~ A ETE Mi5 EN CROIX.

16

r/_
POURRIEL-NOUS NOUS

PARLER DE LA
PRIERE 2

QUELRUES SEMAINES FLUS TARD .

TouT CE QUE TE 0I5, IC1, ME 5EMBLE
EXCELLENT . 7€ VOLS ADOPTE COMME MES
FIL5 5PIRITUELS. MAIS VOLIS N'AVEZ NI

: - II |
¥ k__ ET NOTRE
REGLE ?

( HABIT NI REGLEMENT, NI NOM MEME /

ON NOUS APPELLE
LES SERNITEURS 16
SAINTE MARIE .

NOTRE SAINT PERE |
INNOCENT |V, 50URAITE
QUE LES COMMUNAUTES
COMME L4 VOTRE ADOPTENT
LA REGLE DE SUNT ALAUSTIN .




ILVOUS FAUT]  NOUS 50UHATTONS LE POUVOIR EST MAUVAIS QUAND ON

EN USE A 50N SEUL PROF(T, MAIS LE
PRIEUK OU PREMIER PARMI LES
FRERES EST CELUI QUL EST LE
SERNITEUR DE TOUS.

NOUS NE VOULON!
FAS QU'ILY AIT

DE CHEF PARMI /.

L' LfE@UEaE FLORENCE RECON -
NATT OFEICIELLEMENT LA COM -

\JOUS NOWS CONSIDEREZ
COMME UN ORDRE RELI -
GIEUX NOUVEAL <

VOUS SUIVREZ \
DONC ,DESORMAI5, LA REGLE DE
SAINT AUGLISTIN . A PARTIR DE
CE JOUR NOUS AVEZ NOTRE PLACE
DANS [“EGLISE DE DIEU

J'EﬁmlEﬂm
P'ETRE DIGNE DE
VOTRE (ONFIANCE .

/” CELA EST DURESSORT
DE ROME... MAIS_JE
VOLI5 AUTORISE A RE -
CRUTER D'AUTRES
FRERES, ET A PORTER
U BABIT .




REMERCIONS NOTRE DAME |
Qul NOUS COMBLE ALY DELWA
DE WOTRE ATTENTE .

2]
|||

.é
I

N [
]l "

A2 45,4 FIORENCE, [/ DPPOSI -\
TION ENTRE GUELFES ET &IBE -
LINS EST DE PLUS EN PLUS
V/OLENTE. .. [E POUVOIR EST
ALY MAINS DES GIBELINS .

MAIS LE 77 JU/LLET LE
CONCILE DE LYON EXCOMMUY -
NIE FREDERIC IT. )

Wt
Vi[72,. FEEQFRM D'ANTIOCHE, FILS

LES PARTISANS DU PAPE £T DE ﬁ‘EMPEEEUR SAFFRONTENT...
- T DE [A VILLE
'5‘ i ' I vive e
| L'EMPEREUR! NOUS NE POUNONS
) | MIVE S0N |§ [TOLERER D'AVOIR UN
= ) | FiLs? _ CHEF HERETIQUE /
,.‘::* :.' !E prrr—rtl p L2 5 |
_ (, _ * N\ » i
/ N : e : 1 ! i =
I o i i 1 [".I‘L i | i IH"“_ .jl Ty i
RN il i
i - : |
AUY PORTES DE FLORENCE (£S5 SERVITELRS ool S
DE SAINTE MARIE ATTIRENT DES HOMMES AN >
SOUCIELY DE FRATERNITE ET DF PAIX LY %ﬂ_.—-f L VONT- 14 ?
' M frs
/ -2 @ﬁ_#-‘% é Sk '.l' .
il all 0 Sl ik A : e e
=X Wi/, S AN\ A CARAGCIO,
' o —=_= CHEZ LES
- ’ Al 1P = = = FRERES .
i

DE FREDERIC IT, DEVIENT PODESTAT

34



LES FRERES 50NT D'ANCIENS
GUELFES. JE 5U15 sUR QUfILS
COMPLOTENT QUELGUE CHO -

SE.CE5 DEUX LA TRANS - FRERES
FORTENT DES
ARMES |

ol

MAIS NON/ 1B VONT )
LELIR PORTER DE LA
NOURRITURE. LES

¥ B
ACCEPTERIEZ VOUS

IL N'EST PLUS POSSIBLE
DE VINRE A FLORENCE.| QUE NOUS RESTIONS
NENIVENT | | TOUTLEMONDE SEBAT 4 QUELQUES JOLIRSPANS
QUE DES CONTRE TOUT LE \JOTRE COUVENT .
DONs Gli‘oN | \MONDE .
LELIR FAT. .

NOUS ACCUEILLONS
TouUs CEUX QU
VELILENT VIVRE
EN FRERES .

LES VISITEURS SONT DE BLUS EN PLUS

NOMBRELIX . / T

FRERE, DES JEUNES
GENS NOUDRALENT TE
PARLER .

' Dua \ou
[ 1005 ET NOUS DEVENONS OCCASION DE

NS ETRE FRERES DE
DISCORDE . QUE FAIRE ©
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¢~ ELOIGNONS-NOUS DE LA VILLE
ET RESTONS A L'ECART LETEMPS
__ QUE DIEU VOUDRA .

(" C'EST RAL. NOUS 50MMES
TROP PRES DE FLORENCE .
IL FALIDRAIT NOUS

" ELOIGNER. .

ETRE EE‘MlTE

TEMPS NE NOUS
FERA PAS DE MAL
JE VAIS ALLER

VERS 7247 .

TE POSSEDE UNE TERRE AU
MONT SENARID 00 voul4
POLRREZ BATIR UNE CHA-
PELLE DEDIEE A MARIE .

CELA NOUS
CONVIENDRAIT |§
PARFAITEMENT.

PS5 | QUELQUES UN5
D'ENTRE VoU5.

£T IS QUITTERENT CAFRGGIO POUR LE
MONT SENARIO, A 78 KM5. DE FLORENCE .




LE MONT SENARIO, CONH/DERE
COMME [E BERCEAL DE | ORDRE
DES SERVITES DE MARIE *ﬁ\ﬁ‘

\ TESUS N'AURAIT PAS

CHOI5] UN ALITRE EN- ;

DROIT POUR PRIER %
50N PERE PENDANT | # &=
QUARANTE JOURS '
ET QUARANTE NUIT3,




a8

) /3
&

PENDANT PLUSIELIRS ANNEES, ILS
PMENERONT AL MONT SENARIO
UNE VIE EREMITIQUE

O |
\b Y ?/‘\m\\

RENDONS GRACE A
DIEL POUR NOTRE
FRERE LE FROID ET
NOTRE SCEUR LA P

" ON NE POUVALT
VRAIMENT PA%
MIELX CHOISIR !

PENDANT CE TEMPS 4 FLORENCE, LES

: IELEES S SOULEVENT
LEUR FRATERNITE EXERCE UN -
DUISSANT ATTRAIT. DES PRETRES

ET DES LAICS LE5 RETOIGNENT,

_1‘1||- Illit.““ L

% I . =
ay e e p)




l GUELFES .

£

(" NOUS DEVONS MATER) [ ARRETER ToUIS LES MENELIRS LES CHEFS
LAREVOLTE DES / | DES FAMILLES IMPORTANTES, LES PRETRES
FAVORABLES AU PAPE .

QUELBUES UNS TROLIVERONT REFLIGE
AU MONT SENARID .

LE 2 FEVRIER 7248,1E5 GUELFES
ET UNE PARTIE ﬂﬂfﬂfﬁﬁE QUIT -

TENT LA WILLE .

LE1R FE UR."E:‘? LE::’ CITOYENS DE PARME L'EMPORTENT SUR FREDERIC

_ I1...LAPUISSANCE DE L'EMPEREUR DE CLINE ..

i S i /‘; LE 13 MARS 1249

LE CARDINAL RANIERI, REPRESENTANT DL PAPE, NOUS PREND
50L5 $A PROTECTION ETNOUS PERMET D ACCLIEILLIR DE NGLLUE&UK

- q
T ]E L EEF’ERE NWE (oM -

LIT SERA REEGHHUE PAR ROME .




LA QUETE EST LE SEUL MOYEN DE SUBSISTANCE DE LA COMMUNAUTE .

\OICI BIENTOT TROIS JOURS

QUE MNOUS QUETONS . ET NOUS
N’ AVONS RIEN /

NOUS5 JEUNERONS (OMME NOTRE
SEIGNEUR AU DESERT /

mi]ll_!_] /" UNE cc:mmgmamﬁ
COMME LA NOTRE
1 NE PELT DEPENDRE
LUNIQUEMENT DE
LA BONNE VOLON-
TE DES GENS. IL
NOUS FAUDRAIT

DES RESSOLRCES
_ PLUS 50RES.

TESLS NA TAMALS RIEN
POSSEDE . NOUS DEVONS
SUINRE 40N EXEMPLE

1250, LES GUELFES INS - | By
_ TAURENT, A FLORENCE, UN | 48 0
e O\ REGIME POPULAIRE . &

1 \\ ="} i o
. NIVE LA COMMU - i ; ‘]
- i NE DE FLORENCE! f_ LT éggr]éhf - =
: o i o A '
h‘.‘| | - 7 T ‘\ﬂ/
") \ -
i | = - = _I'
\I ) ;f( " ILF, ‘
‘ | % _‘i -I- o o = t
i { ';. \ - | ,_ R
’,r -"\ 3 -'f_'.r.".'.:- ] . ] | , ;
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| 24 MEwe ANNEE .

ON NOUS ACCORDE LA PERMISSION
D'ABSOUDRE LES GIBELING QU
VOUDRAIENT ENTRER DANS NOTRE
UEDEE ET DE CONSTRUIRE UNE
GLISE & CAFAGGLO .

A CAFAGGIO , ON ERIGE [E FUTUR COUVENT FT L'EGLISE
DE L' ANNUNZIATS .

LE ¥ OCTOBRE 7257, 4 CAFAGGIO

OU [L5 SONT REVENLS, LES SEPT

FOMNDATEURS ET I3 AUTRES
FRERES SIGNENT L7ACTE DF
PAUVRETE

( PAR CET ACTE, NOUS DECLARONS
NE JAMAIS POSSEDER DE BIENS A
TITRE PERSONNEL OU COMMUNAL -
TAIRE. NO5 MAISONS NO5 EGLISES
SERONT LA PROPRIETE $0IT DES
PAPES, 50IT DES EVEQUES, SOIT DES

MEDITONS L'EXEMPLE DE
y IMARIE 50N "0OUI” A LA PA-
N |[ROLE DE DIEU A ETE DE

N [ TOLIS LES INSTANTS; MEME
IAUX MOMENTS LES PLUS

LAICS. NOTRE PAUNRETE DOIT RESTER
\Tcrm LE. 4

DURS, ELLE N'A JAMAIS
DOUTE . =




L’ ORDRE DES SERVITEURS DE SAINTE PHILIPPE BENIZI ENTRE DANS L'ORDRE EN 7254 .
MARIE SEDEVELOPPE . [ES FRERES s s

SINSTALLENT 4 SIENNE, CiTTA D/ '
CASTELLO, BORGO SAN SEPOLCRO . . .

rIL‘S,GMT UN CE SONT DES
DEOLE DE DOMINICAING .

COSTUME | / -
\ T~ | i
r %. J

i NON/CE SONT
DES SERVITEURS 4
fl DE MARIE. 4

rHMAIS DES MODIFICATIONS SURVIENNENT
QUANT 4 LA PAUVRETE INITIALE . . .

f"

NOUS DEVRIONS PRENDRE EXEMPLE SUR \
LES AUTRES ORDRES MENDIANTS ...
ACCEPTER LES PRINILEGES QUE LE PAPE
PEUT NOUS ACCORDER . (2)

—_ = =
{ 1 = '.|-1

LE 26 MARS /256, LE PAPE ALEYAN -
DRE TV APPROUVE L4 COMMUNAUTE
PAR LA BULLE "DEO GRATAEY) CEST
LE DEBUT D'UUNE NOUVELLE EXPAN -
SION. L 'ORDRE COMPTERA UNE CEN- |
TAINE DE FRERES ET TREIZE COUVENTS [R5
VINGT ANS PLLIS TARD . I\

DIVERS SERVICES SONTRENDUS PAR LES RELIGIEUY . || plaurrees
LES FRERES PRETRES DONNENT LES SACREMENTS . PRECHENT .

R |

L ! [ | g = | - i & 'E‘b.;f-.. S : e
 layant été donnée per DU, e pape signikfie que cette (2] Far exermple desindulgences pour
Commundulé est donnée par el el plait aux hommes. Ceux qui Fréquentent les églises

des Fréres.



MENDIANTS, DONT CELLI] DES SERVITELIRS DE
SAINTE MARIE, SUSCITENT ALSSI DES
OPPOSITIONS. . . [

D AUTRES Vfif?ﬂ”d’fiﬁf ﬁ#ﬂﬂﬂff \ MAIS LE DEVELOPPEMENT ET LE SUCCES DES ORDRES

y 115 PRECHENT A NOTRE
(" NO5 RESSOURCES ONT  \  PLACE 1[5 CONFESSENT /
BEAUCOQUP BAISSE DEPUIS LEURS EGLISES SONT
L'ARRIVEE DES FRANCIS - PLEINES ET LES NOTRES
CAINS ET DES DDH‘:MI-{MMF SE VIDENT /
W ™
\I -
e
r ' 45 .
\ = Y
>
JRRT
. - -

MENDIANTS, NOUS COURONS A LA RUINE . PHILIPPE BENIZI, [— \

PRIEUR GENERAL :
ERERES CESSONS
DE 7267 4 7285 . | g MENDIER .

{ TROP DE BRIGANDS FONT PAREIL ET /
CELA NOUS EMPECHE D'HONORER
DIGNEMENT SAINTE MARIE ET
\_ DE SERVIR LES PAUVRES .

Z
C{:l LE PAPE LAISSE PROLIFERER LES ORDRES

,-’.Eruussr TE PENSE QU IL \ CETTE REFORME VINT 4 POINT, CAR, EN T2, LE CONCILE DE LYON MIT LN FREIN .du
1 fid I

g &ETNPGLS: iiL;;%EfELE | DEVELOPPEMENT DES HENMM?E J ET EMPECHER QUIIL 5EN
VOEU DE PAUVRETE ' IL FAUT SUPPRIMER TOUS LES ORDRES | cREE DE NOUVEAL .
COLLECTIVE . IL FAUT MENDIANTS QUI NE S0NT PAS DFFIUELLE
(IUE CHACUN DE NOS MENT ﬁE:oHNUi PAR L’E&LnsE
COUVENTS AIT €5 - -
Q{ESWHEEES PROPRES ‘A ; ] }

\ = NAUTE DOIT AVOIR DES BIENS
OUI LU| PERMETTENT DE VIVRE SANS
E:Ecaum LA GENEROSITE DES FIDELES .




TLE5 SERVITEURS DE MARIE N'ETANT PAS ENCORE
PLEINEMENT RECONNLIS PAR ROME, UNE LOURDE
MENACE PESAIT SUR EUX .

CE NEST QUEN 7304, LE 77 FEVRIER, QUE LE
PAPE BENOIT X1 APPROUVA DEFINITIVEMENT
LEUR ORDRE QUI COMPTAIT ALORS 37 COUVENTS.

SURV/VANTS FUT ALEXIS .
/L ETAIT NE EN 7200.

LE DERNIER DES 5EPTFGNP.&F£HE;1

\OUS DEVRIEZ PORTER
DES VETEMENTS PLUS
CHAUDS A VOTRE AGE /

LI ) i
= |
o Ao

TE NE COMPRENDS PAS QUE ) ( VOU4 ETES L' UN DE NO5 FONDATEURS,
\OUS VOUS OBSTINIEZ A DOR-
MIR DANS UN LIT ALSS

VOL5 POURRIEL PRETENDRE A UM

POSTE PLUS EMINENT DANS NOTRE
INCON FORTABLE / @HMUN&UTE.

. g
i Lt i,

T'AIME VIVRE COM -
ME NOUS LE EAISIONS
AUTREFOIS, AU DEBUT
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AVEE 54 NIECE ,
JULIENNE DF
FALCONIER!

QUANT 4 34 NIECE )

(" RESTEZ ENCORE UN
PEL, QUAND voUus
ETE‘.': PRES DE MO| ]E
50115 EN PAIX .

QUE DOIS-JE FAIRE
POUR PLAIRE A DIEU
MON OMCLE 7

FAIRE AVEC AMOUR Tou
CE QUE TU FALS, .. LAISSER i
D].EU CDNDH[RE TGM J.'-'- --".----""'.""'. -

ESPRIT ET TON COE Ui
i disue e e

ALEXIS MOURLT
TRES AGE” .

LES F.‘.'C?EENT IN3 L4 TIENNENT PoLIR
_ LUINE SAINT

@ T’Ti

| v J Hl

o y
; ﬁ, &
e l.l =
=58
N\
ELULE CONTINUE DEVIVRE
CHEZ ELLE .

f‘Eﬁ?ﬂdﬁu’.‘I
L ECHARISTIE -
QUELLE PUISE [0
JON SENS OU N

-------
o
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ELLE ESTCONSIDEREE
COMME LA FONDADRICE
DE | 'ORDRE DES J/"‘\

MONIALES ET /NN
DES SCELIRS . ol
DEL'ORDRE DES / IRy *
SERVITES DE -
MARIE . u\

LU
.

""“‘-.,, >

e EN 71888, [EON X111 CANONISAIT
LES SEPT SAINTS FONDATEURS OU
i DREMIERS FRERESY DE L'ORDRE ,
COMME "UNE SEULE PERSONNE £t
EN TOUTE LEUR VIE, EN UNION
FRATERNELLE , ILS AVAIENT
DONNE UN TEMOIGNAGE
EXCEPTIONNEL .

CE £AIT £E5T UNTQUE DAMS
LIHISTOIRE DE L'EGLISE .

¥
e b

DEPUIIS SON ORIGINE, IL ¥ A

SEPT SIECLES ET DEMI, L'ORDRE .
DES SERV/ITES DE MARIE A DONNE
DE NOMBREUX SAINTS 4 L'taLISE .




